
IL SE RENIE Ltjl-MÈME ! deux sections dans chaque town
ship au maintien des écoles à Ma
nitoba.

Dans un discours qu’il prononça 
mardi dernier au banquet offert, 
à Winnipeg, au Dr Orton, membre 
des Communes, M. Norq iay fil 
entendre les paroles suivantes :

“ Nous sommes au début d’une
crise dont nous devrons sortir 

“ affaiblis ou plus forts. Le temps 
“ est venu où Manitoba doit être 
u placée sur un pied d’égalité avec 
“ le» autres provinces.”

M Norquay a-t-il voul1' 
simplement répondre à ceux qui 
l’accusent de faiblesse, ou bien a-t il 
voulu laisser pressentir ainsi la 
nature de sa mission ?

Nous le saurons bientôt.

Il ne manquait plus que cela.
Le Free Press a honte de son 

passé, et se renie lui même !
Ces jours dernieis, l’organe grit 

apprenait avec la plus vertueuse 
indignation qu’un journal de Fre- 
der clou, N. 13., s’était perm s de 
dire qu’il était de l’intérêt même 
du comté de York, d’élire on con
servateur.

C’est atroce, c’est monstrueux, 
s’écriait le Fiee Piess, que de vou 
leur corrompre ain-i l’électorat, en 
lui 1 issant entrevoir les faveurs 
ministérielles pour prix de ses suf 
fragt-s.

Son voisin, le Ctizen publia en 
réponse l’appel que taisait le Free 
Press lui même an mois de septem
bre 1878, à la voile des élections 
générales

tout

NOS ÉMIGRÉS

Les chiffres suivants relatifs à 
la populati n franco canedienne 
des Etats-Unis ont été publiés par 
plusieurs journaux :

u Nous devons dire, eu outre. 
u aux ékcteurs d'Ot'awa, de con
” SL'LTER LEURS INTÉRÊTS...de ll’v'lire 
k* que des représentants capables
l' DE FAVORISER Ci- S INTÉRÊTS. Si MM. NeW-Yoï k................
" CURRIER ET TASSÉ ÉTAIENT ÉLUS. Vel IllOIlt........................
“ QUEL TITRE LA POPULATION D OTTA \Jaillf................................

WA AUBA1T ELLE A FAIRE VALOIR Massachusetts............
AUPitÈS DU GOUVERNEMENT.”...

....... 57,000

......... Iç.GOo
....... 20,000
.......  90,000
....... 45,' 00
........ 90.000

Rhode I land....
Connecticut........
New Hampshire.................... 35,Ü0Ü
Wisconsin................................. 25.000
Michigan................................ 25 000
Illinois................................................ 4U,0U0
Minnesota................................ 8,000
Dakota.........................................  10,000
Mi'souri..................................... 10,000
Kansas ..................   3,000
Montana..................................... 9,000
Washington ...
Oregon.............
Californie.........
Autres Etats...

Ce que le Free Press trouve au
jourd’hui scandaleux, et outrageant 
pour les mœurs publiques, il le 
faisait et le < ouseillait donc en
1878.

Acculé au pied du mur, con
vaincu de duplicité et d’hypocrisie, 
l'oigane grit ne voulut, cependant, 
pas SH tenir pour bat u. Il aima 
mieux se désavouer, se renier lui- 
même bravement (?) Ecoutons-le

“ Nous ne sommes pas responsa-
blés d- s opinions de nos prédé 

*k cesseurs, et nous refusons d’en 
u prendre la responsabilité........”

Pas de malentendu ! Le Free Press 
•l’est pas responseble des opinions 
de ses rédacteurs, de même que 
ces derniers ne sont pas res pou sa 
blés des opinions du Free Press.

La rédaction et le journal reven
diquent et exercent le privilège de 
se démentir, de se souffleter, de se 
répudier tour à tour et mutuelle 
ment.

Simple affaire de personnalités et 
de circonstances.

La dignité de la profession n’est 
comptée pour rien dans cette bou
tique.

Il suffit que le procédé l’accom
mode ou que ça paie.

Et cette chose là oui n’a d’autre 
valeur réelle que celle de la feuille 
de chou sur nos marchés, aspirerait 
à diriger l’opinion publique 1

Quelle dérision et quelle pitié !

18,(KO

.500,0i 0Total.
Nous voudrions, dit La Minerve, 

avant d’accepter cette statisliqu , 
q l’elle fut é.ablie sur des preuves 
sérieuses. Jusqu’à présent, nous 
n’avons guère de données positives 
qu’au sujet des Canadiens Français 
de l’Etat de New-York. Ces don
nées ont été recueillies lors de la 
convention de P atbb irg. Nous 
avons dans le temps formulé le 
souhait que l'exemple des Canadien' 
de New-York fût suivi dans les 
autres Eta.s. Cela n’a pas encore 
été fait, et tant que cela n’aura 
pas été fait, nous ne voyons pas 
comment on pourrait établir une 
statistique positive quant au chiffre 
de la population canadienne fran
çaise des Etats-Uris.

PAS DE HUMBUG !

La Valeria continue d’ojérer des cures 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vient 
d’ê re expédié à MM. aviolett** et Nelso , 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Giroua-d, 
ex-léputé de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

MISSION DE M. NORQUAY

Il est à peu près entendu que M. 
Norquay ne doit pas manquer de 
venir à Ottawa, au mois une fois 
l’an.
Manitoba reste fidèle aux traditions, 
et nous arrivera ces jours ci. Nous 
sommes sûr que sir John A. Mac
donald sera enchanté de lui serrer

Le premier ministre de Bouctouche, N.B., 4 janvier 1884.
MM. Laviolette et Nelson, 

Pharmacie
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valkbia. J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais Plu 
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire Vexpérience. Je vous i 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Vai.kbia.

Votre tout dévoué,
G. A. Giboüabd,

Ex-député de Kent.
La Valeria a déjà obtenu un débit im

mense.
tes les parties du Gauada et -les Etats- nis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découvert ).

A vendre chez tous le pharmaciens.

la main..........
S’il faut en croire un journ.d 

indiscret de Winnipeg, M Nor 
voudrait recuier encore dequay

trente milles les frontières de sa 
province, à l’ouest, et jusqu’au.GOe 
degré de lautilde, au nord On 
songerait sans doute à régner sur 
la Baie d’Hudson.

La rumeur ajoute que M. Nor 
quay s’efforcerait de créer un fonds 
destiné à l’éducation, pour ne pas 
être obligé de vendre à sacrifice les 
réserves scolaires, en ce temps de 
cr se et de dépression au Nord 
Ouest. Le lecteur sait peut-être 
que le gouvernement avait affecté

Les commandes arrivent de tou-

Les réparations du bureau de 
poste des Communes sont termi
nées. Beaucoup trop pe.it aup ra 
vant, ce bureau est aujourd’hui 
spacieux et bien aménagé à l’inté
rieur.

LE CANADA

Ollawa et Hull, 15 Janvier 1884

'JrrX
SON EXCELLENCE

(fonverneor- Gén rai
DONNERA UNE

RBCBFTCIOIT
DANS LA

BALLE DU SENAT
A 8 3U P.M.

SAMEDI, 10 JANVIER

! Les rè. lements ci-dessous ont clé adoptés 
pour les réceptions.

1— Les voitures entreront dans le squ 
du parlement par la porte Est « t sortir 
par lu poite ouest.

2— Les sénateu 
filles voudront

rs, le rs femmes 
bien s'introduire 

Sénat par la porte des sénateurs.
3— Les membres de la Chambre d 

imunes, leurs femmes et leurs till 
■priés d’entrer par la porte ouest de

4— Les dames ci messieurs, non compris 
dans les deux paragraphe- précédents, en
treront par la porte qui sera désignée à leur 
attention j ar des lumières r uges.

Les sénateu s et les me . bres de là 
Communes, ainsi que leurs 

tilles, seront présenté: en 
ensuite les dames et mes

sieurs qui se rendront à la réception. 
w6—Les dames et messieurs devront être 
en toilette du soirée et seront tenus de pre 
(semer deux cartes poitant 1 urs noms d'une 
tavon lisible. L'une s ra déposée à ta porte 
de la salle du {Sénat et l’autre sera remise 
à 1 aide de camp de service

7 Un peut obtenir de plu- ampl s infor
mations en s'adressant à l’aide de camp de 
service.

et leurs 
dans le

des Com
es,

5—
Chambre des ( 

i femmes et leurs 
premier lieu, et

Par ordre,
MELGUND,

Secrétaire du Gov.-Général. 
Hotel du gouvernement, 10 jan. 1884.

COURRIER

L’honorable M. Chapieau es! 
de retour à Ollawa.

il y a eu, hier et aujourd’hui 
réunion du Conseil Privé.

MM. Coursol et Bain, députés, 
sont arrivés aujourd’hui au Russell.

On dit que M. Hawkins en a 
appelé de la décision du juge Galt 
dans l’affaire de l’élection de Both- 
well.

j Plusieurs membres du parlement 
sont arrivés. Ils résident, pour la 
piupart, dans les provinces éloi
gnées.

Le Times de Hamilton dit que 
lord Lansdowne lui a paru être 
un homme d’affaires, sans pré ten 
tiou, mais sérieux.

Si M. Mills prend son siège aux 
Communes, il y aura 140 conserva 
leurs contre 69 rouge?-grits, sans 
compter les sièges actuellement 
vacants de K nt et de York, N.-B. .

Aux Communes, l’adresse sera 
proposée par M. McMaster, dépulé 
de Glengarry, et appuyée par M. 
Bellenu, député de i évis.
Sénat, la» même tâche sera dévolue 
aux honorables MM. Lacoste etTur 
ner.

Au

Nous avons déjà annoncé que M. 
le Dr McMillan, d’Alexandria. avait 
été nommé sénateur Le Globe ne 
trouve pas du tout de son goût 
cette nomination d’un Ecossais 
caiholique qui représentera le dis 
trict de l’est d’Ontario, c’est à dire 
les comtés de Glengarry, de Stor
mont, de Cornwall, de Russell et 
de Prescott.

La Cour Suprême s’est ouverte, 
Aujourd’hui, à raidi.

LA SOCIÉTÉ DK PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” F. M0FFET, Secrétaire de la réduction et administrateur

COMMERCE DE BOlS FUMEZ 
LES CIG 1RES

Le tableau suivant indique les 
quantités de bois expojtés depuis 
1870, de Montréal dans l’Amérique 
du Sud : CABLEPieds 

18,778,652 
24,449,127

1881 .........................  16,147,941
.. 10,420,080
.. 12,476,150

10.855.246 
.. 8,787,928
.. 3,437,000

1875 .........................  10,123,000
1874 .......................... 10,262,293

36 07.1,919
1872 .......................... 28.234.905

16,005,935 
25.145,183

1883
1882

ET1880
1879
1878 ..........

11877
1876

V1884 JANVIER 1884 nu1873
GRANDE

1871
MANUFACTURÉS PARVENTE1870

MARIAGE ARISTOCRATIQUE y AIE OILS
Wïîillll

ABS MT COMPTAITVoici des détails sur le mariage 
de M Thomas Chapais, fils du séria 
leur de ce nom et secrétaire privé 
de Son Honneur le lieut-gouver- 
neur Robitaille, av, c Mlle Hecto 
rine Langevin, fil e de sir Hector.

La cérémonie nuptiale, entourée 
de beaucoup de pompe, a été faite 
par l’oncle de la mariee, Mgr Lan- 
gevin. évê jue de Rimouski, assisté 
de M. le Grand Vicaue Langevin, 
et de M. l’abbé Bélanger, de la Ba
silique.

Comme la chose arrive lorsque 
la bénédiction matrimoniale est 
donnée par un évôque, les mariés 
prirent p ace au pied du maîtie 
autei.

Avant comme après la cérémonie, 
Sa Grandeur Mgr l’Evêque de Ri 
mourki Dur adressa une allocution 
appropriée.

L’intérieur de la Basilique était 
superbem nt décoré ; l’autel res 
plemlissait. Les cloches sonnèrent 
à oute volée à l’entrée e* à la sortie 
du cortège.

La mariée portait un riche cos
tume en satin-crême orné de va'en 
ci en ne. Elle avait la lête couverte 
d’un voile que couronnait un dia
dème en fleurs d’orangers.

Un chœur de jeunes filles appar
tenant à la société des enfants de 
Marie des Ursulines a fait entendre 
pendant la cérémonie de joyeux 
chants. Elles étaient accompagnées 
sur l’orgue par Gustave Gagnon

On remarquait au chœur M. le 
curé de Québec et les futurs avaient 
à leurs » ôtes, au bas-chœur, leurs 
lémoins obligés sir Hector Lange- 
vin, et M. J. C. Chapais, frère du 
marié et qui lui tenait lieu de père 
pour la circonstance, M. le sénateur 
Chapais sérieusement malada de
puis quelque temps n’a pu assister 
à la cérémonie. Il y avait encore 
M. La force Langevin et Mlles Stella 
et Alphonsine Langevin et frères et 
sœurs de la mariee, M. et Mme Bar
nard, M. A. R. McDonald, Due 
veuve Derome, M Napoléon Re 
naud et M. Horace Tê u.

Un somptueux déjeuner atten
dait les maries et les invités chez 
sir Hector ap ès la cérémonie reli 
gieuse.

L’heuieux couple est parti en
suite pour un voyage d’une quin
zaine dans lequel il visitera Boston 
et New York. Tous deux empor 
tent les vœux les plus sincères de 
leurs nombreux amis pour leur 
bonheur.

Pour notre part nous sommes en
chanté de joindre nos souhaits à 
tous ceux dont notre confrère M. 
Chapais a été l’objet à l’occasion de 
son mariage.

Mme Chapais a reçu an moins 
150 cadeaux d’un grand prix à celte 
occasion. On en porte la valeur 
collective à plus de $4,0u0.

Nous devons men donner spécia
lement 1* cad-a i d * sir Hector 
Lang vi-i qui r.om-istait eu une 

.u i« e. |m i.. a t- d’ r i I 
et diamants, ainsi qu’un s îvice 
complet de cuillers en argent, se 
composant de 85 pièces.

ELECTION» MUNICIPALE»

Avant de prendre l’inventaire.

S LIGi S À fOX MARCHE 5
ETOFFES A ROBKîA—703 pièces d’étof

fes A robte, achetés en job Les 
meilleure* que nous ayons jamais eues.

COUVERTES—811 paires pour être ven
due* peur moins du coût de la ma
nufacture.

GILETS POUR DAME—160 gilets pour 
dame (un autre Jub), a moitié, prix.

TOILE A NAPPES—41 pièces venant 
d’être reçues, La moins chère à 
Ottawa.

TAPIS—96 pièces qui doivent être vendues 
pendant le mois. Bon nnuv.iié.

3 déc.

E. Vi ZLM
BIJOIJTILE et HOKl.OUER

N0* 530. Rite Susseoc,
OTTAWA.

CADEAUX DK NOËL ET
DU JOUR DE L’AV

Assortira- nt cornplv.r de Bagues, .
Epingles, Boucles d'oreillvs. M 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sons le plus cour: 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl

B- VrZItTA,
Porte volatile du VtRIKTT H AI 1„

1er dec,

An ni nui

MM, 6IA1AM è: Co.,
No». ISS et 1S4,

RUE SPARKS. î.t

F 01) lût MIES
Le public d’Ottawa et de ses environs es 

invité k venir examiner notre assovtimen 
contenant ce qu’il y a do plus nouveau e 
de plus élégant en tait de

MAIUEAUX et dolmans,
en Seaisain et doublés eu fourrures, pou 

daines.
îe spécialité de garnitures do fourr ros, 
chons, Gants, Chapeaux, Oasuues et

Un

Le plus bel 
Ottawa, uans V 
du choix. Les

■1 assortiment qui existe 
lequel on n’a que l'embarras 

prix sont toujours les plus 
bas, chez

H. L. COTEROBES DE BUFFLES I
ROBES DE BUFFLES ! ! 128, Rue Rideau.

Rent. ISSnd DEPOT DE ROBES DE 
dans les salles d'encan de

Allez au grai 
BUFFLES,

«I. TICK BERRY, 29 RUE SPARKS,”®»

la

ItliEllll DU Dit m
en face de l’hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $G à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais. 
Sur 33 peaux d’ours il m'en reste 
seulement, et j'ai vendu 150 pea 
cervier. Mes capots en pelleterie s 
aussi très rapidement, car les prix

Venez tous au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marenand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TACKBERRY,
Encanteur.

DE PARIS

Ce célèbre remède guérit la dyapop 
les dé-arigemcTits -l'estomac, les"iudiges 
lions, les vents, la bile, l’engorgement du 
loie, la constip.il on et les coliques.

U régularise l’action de i'estomac elude 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuil'éiée à d -ssert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la duse *!’un verre à vin le 
matin à jeun, c’est un purgatif 
agréable, dont i’elfet se fait sentir 
malaise et sans douleur, ei qui u’emi-ôuhe 
pas de vaquer aux occupations ordinaires.

Eu vente chez tous les droguistes.
Dépôts en gr ;s à Montreal :

MM. H YM AJ. SONS A Gu.
. M Vf. KERRY, WATS' IN A Co.

MM L. SUUDEN, EVANS A Co
20 nov. 1882—la.

sont très

SOCIETE
Le D- DUHAMEL étant obligé d* faire 

une ab-ence de deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W Church, d’Aylmer, jeune méde
cin déjà avantag usement connu dans le 
district d'Uua*a, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de la profes
sion médicale, lusqu'à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est pas occupé activ ment 
de la pratique de sa profession ; mais, dès 
aujourd hui, on peu requérir ses services 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 

Us seront en état de répondre à 
Hull

VIEUX DE 5i ANS

L’Elixir
l’appel des malades dans la e t d 
et es environs.

La pliai mac u va être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix

Végétal Balsamique
O

N. H. DOWNSNo 230, rue Principale, Hull
Près du nouveau bureau de poste. 
Hull, 3 janvier 1884

A subi une épreuve de CINQUANTE- 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhume*, 1» Toux, la Coque- 
loche et toute*, tes maladie* 

des Poumons.

lm
Les élections municipales se sont 

faites, h er, par acclamation à Hull. 
Les nouveaux échevins élus sont : 
Quartier No. 1 — Dr G. E. Graham.

No. 2.—Joseph St-Marie. 
No. 3.—E. B Eddy.
No 4—^amien Richard. 
No. o. — Eras'e D’Odet

AVIS PUPLIO est donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlement, t 
sa prochaine session, pour obtenir an act** 
constituant la Compagnie du chemin dt 
fer de Vaudreoil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON k 

BROS'EAU, 
Avocate des requérante.

Montréal U arvambre 1893.

do
P BIX

U et s. et «i.oo la Bouteille.

VENDU PAR TOUT, et par
O. O. DACIBB, OWâWâ.

do
do
do

D'Orsonnens.
Il est probable que M. E. B. Eddy 

sera réélu maire. U mal Us

3.00 p.m 10.00p. ir 

9.50 p.m 6.30 a.u,
de

9.15 a.m I0.00p.nr, 

4 05 p.m 6.30 a.ui

i
5.15 p.m

S
Va-
...... 8.20 p.m
si.

dois
éal 5.00 a.m

8.50 a.m........

ABONNEMENT E CANADA ANNONCES

Payable'd’avance, par an........ 83,
do do quatre mo’s.. 1.00

Première insertion, par ligne...90.10
Tous les jours ..........
Trois fois par semaine 
Une fols la semaine..,
A long terme, conditions «pénales

A- 0.05
0.00
0.08do do un mois.

Edt. Hebdomanaire, par an....... *«*'0

.TOURIST AL QUOTIDIEN

* tous les I rains pour Passant- 
magnifiques Chars-Palais et'dw 
-oirs élégants sur les Trains • •-

is du Dimanche partent de Mont - 
ébec à 4 p. m.
ins circulent d'après l’heure ue

ection avec le ch- rain de 1er nu 
ne et le chemin de fer Canada

U GENER\L: Québec.
U DES BILLETS : Nos. 14„ 
Jacques, et à l’hûtel Windeot.

C : V s-à-vis l’hôtel Saint-Louis. 
A. DAVIS,

Surintendant.
882 U

r Inventeurs 
ursolle & Cie,,
trs de Brevets d'inventif», 
is de Fabrique, Marques 
Commerce et de Bois 
s et Lerrespondanta aox State- 
Angleterre et ea France.

OUBSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria, 

a e bureau des Brevets,
OTTAWA, U«T.

[te 68.
1883

- -

m.
aaBipfigqj
IEMIN DE FER

ADA ATLANTIC”
LA

la plus COURTE
ENTRE

WA ÏT MOST it EAL
ous les points à l’est.

3 E M E N T D’HEURE.

VOIS a PASSAGERS A 
ous Les Jours *

RS PULLMAN-,
nt à la gnro Bonaventure, de Mont- 
chemin de fer Grand Tronc. Ver- 

il. et k-a trains du chemin de fer 
Hudson, dont les lignes s’étendent 
-vinces maritimes, et aux vi les do 
igleterre, Troy, Albany, et New-

li:m, Nov. 
ait •

’Ottawa

1A83. les trains cir-

• 1 Arr. ft Montréal. 
11.35 a.m.

I s.20 p.m.
I
| Arr. ft Ottaw

12.20 p.m. 
| 8.00 p.m.

-mi trial.

nvois à passagers se rendent direo- 
untréal, sms changement de chani 
itive et indepond mutent de tous les 
s du Grand Tronc.
B quittant Ottawa 
accordent au Ci 
t pour Toi onto et toutes les 
crmédiaires qui arr.ve à Toronto 
du soir, Le train partant d’Ot- 
p.m. se raccorde à la Statio- 

•e à Montréal avec l’ea 
Vermont 
10.40 

pellier 
1.55

à 8 heures du 
otcau avec le

.ve à Toronto
run

i avec l’express de 
Central arrivant à 

p.m., Burlington 12.10 
1.00 a.m., White River 

Concord 5.35 a.m., 
n., bash u a 6.55 a.m., 
Boston 8.30 a.m.

de
k

6.11 a.i
ton 8.30 a.m.; a.m., et 

se raccorde à Nashua avec les 
Worcester, Providence et 

ur le N. Y. & N. E. 1t. R’s. 
partant de Montréal ù 8.45 du 
nccovde avec l’express de nuit 
ioston et New-York v!û Spring- 
,nt Boston via Lowell à 7.00 p.m., 
rg à 6.00 p.m. et New-York à 
arrivant à Montréal à 8.25 du

DE PREMIERE CLASSE
«AILS NEUFS EN ACIER 
rs pour le Sud et .l’est changent de 

re lîonnventure a ' ontréal où leur 
a sféré sans frais extra et sans que 
it à en occuper.
est ché iué pour n’importe quel en»
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